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L’assemblée générale de l’as-
sociation des guides nationaux
s’est tenue le vendredi 12 juin
2020 à l’Office National du
Tourisme. Azali Said Ahmed, plus
connu sous le patronyme «
d’Azali sans pouvoir » a été élu
comme président de cette associa-
tion des guides à vocation natio-
nale. 

Rappelons que M. Azali Said
Ahmed est un agent de
développement touristique,

consultant et expert en tourisme et
écotourisme, chercheur sur le patri-
moine tangible et intangible, plani-
ficateur et concepteur de tourisme,
formateur et directeur de la commu-
nication auprès de la maison de l’é-
cotourisme, rédacteur des projet
relatifs aux quatre composantes du
tourisme à savoir : la restauration, le
transport, l’hôtellerie et l’animation
touristique. Bref, c’est un homme
aux multiples casquettes dans le
secteur du tourisme dans les îles de

la lune.
A l’issue de cette élection, Azali

a tenu à remercier les membres de
cette association qui lui ont fait
confiance en le désignant pour assu-
mer cette lourde responsabilité. Il a
tenu aussi à rappeler que le métier
de  guide est le premier intermédiai-
re entre l’international et notre pays.
Azali a promis aux membres de lut-
ter pour rehausser l’image du tou-
risme et du patrimoine national. Il
est parmi les fondateurs du premier
institut d’anglais aux Comores,
l’Institute of Management
Technology (IMT).

Comme nous le savons, cette
élection s’est tenue dans le contexte
de la pandémie de la Covid-19 où le
secteur touristique est durement
impacté dans toutes ses composan-
tes. Aussi, la nouvelle équipe des
guides compte mettre l’accent sur le
tourisme intérieur et l’événementiel
pour permettre au secteur de garder
la tête hors de l’eau dans cette phase
cruciale.

Et surtout, donner la priorité aux
projets villageois car il convient de
toujours le rappeler : la plupart du
temps ceux qui tirent les dividendes
en aval sont aussi ceux qui les tirent
en amont. Pour lui, le patrimoine
naturel et culturel doit être valorisé
par le développement d’un écotou-
risme maîtrisé. Les revenus et les
conditions de vie des populations

locales doivent être améliorés grâce
aux retombées directes et indirectes
de ce tourisme intérieur.

Pour dégager ce créneau, il fau-
drait développer un écotourisme
prenant en compte la spécificité et
la sensibilité des écosystèmes de
notre pays et par la production d’un
schéma d’aménagement touristique
destiné à fixer les sites de dévelop-

pement touristique, à la fois pour ce
qui concerne la localisation des
hôtels, des équipements touristique
légers et en favorisant les investis-
sements privés dans ce secteur et en
assurant à l’extérieur une informa-
tion ciblée et adéquate des atouts
naturels et culturels du pays.

Azali est connu pour être un
pionnier dans le secteur touristique.
Cette nouvelle responsabilité
devrait lui permettre de booster
quelque peu ce secteur vers la clien-
tèle locale. Miser sur le tout écotou-
risme nécessite de déployer des tré-
sors d’ingéniosités que nous som-
mes loin d’avoir acquis. Aussi, la
nécessité d’un renforcement des
capacités des acteurs est primordia-
le car le développement écono-
mique du secteur dépend aussi de la
bonne image que nous donnerons
de la protection de notre environne-
ment.

Mmagaza

TOURISME

Azali Said Ahmed, élu président de l’association 
des guides professionnels
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Le jeu d'échecs est l'un des
sports de réflexion le plus populai-
re au monde. Aux Comores, la
Fédération Comorienne de Jeu
d'échecs (Fcje), coordonne deux
actions parallèles. Elle s’efforce de
rendre enthousiaste la discipline,
au niveau civile et aux écoles.
Mais, la crise pandémique a tout
perturbé. Dans l'île de Djumbe
Fatima, le jeu d'échecs est au stade
embryonnaire. Mais, des efforts
sont déployés pour sa redynamisa-
tion. Fomboni et périphériques
seront les 1ers à être sensibilisés.  

Pour information, jouer aux
échecs permet d'améliorer la
concentration, la perception

dans l'espace, et la capacité à résou-
dre des problèmes. Mais le corona-
virus tend à constituer un obstacle.
« Oui, je sais que la covid-19 a
entraîné la suspension de tout
regroupement. Notre discipline n'a
pas échappé à ce désagrément. Mais
une partie du programme a pu être
appliquée », rapporte le président de
la Fcje Solihi Ali Boina. Cette
instance nationale mène-t-elle ses
actions à merveille ? Notre interlo-

cuteur bondit : « Le problème qui
handicape notre plan d'action, c'est
que nos joueurs sont quasi pluridis-
ciplinaires. A chaque fois qu'il y a
des compétitions, il y a regroupe-
ment des athlètes. Cette mobilité
perturbe le travail ». Soilihi en pro-
fite pour confirmer l'existence du
jeu d'échecs dans le système éduca-
tif. « Nous avons acheté les maté-
riaux nécessaires. A Ngazidja, nous
avons pu mobiliser seize établisse-
ments scolaires [Lycée, collège et
classes primaires, ndlr]. Ils se sont
montrés ouverts et disponibles à
accueillir la discipline. Les ensei-
gnants sont des volontaires bénévo-
les. Mais, la mobilité des echequis-
tes, surtout dans la communauté
éducative suscite l'embarras ». 

L'initiative de la Fcje à introdui-
re la discipline dans le système sco-
laire est salutaire. Jouer aux échecs
permet à améliorer la concentration
et la maîtrise de soi et la capacité à
résoudre des problèmes. En clair,
l'échec est instructif et constructif.
Un instructeur russe avait été dépê-
ché sur place par la Fédération
internationale du jeu d'échecs pour
assurer un encadrement technique.

La session s'est déroulée à
Ngazidja. Mais, la crise pandé-
mique a rendu somnolentes les acti-
vités sportives. Ali Boina clarifie : «
Dans cette période d'inactivité, nos
joueurs ne croisent pas les bras. Ils
sont actifs, même à domicile. Nous
leur sollicitons de travailler à la
maison. Le jeu d'échec oppose deux
joueurs. Le jeu respecte la mesure
de distanciation, car les adversaires,
placés face-à-face, sont sépares par
l’échiquier (grande plaquette du

jeu) ».  
Et pourquoi dans l'île de

Djumbe Fatima, le taux des
Mohéliens qui ont exprimé l'envie
de fréquenter le chemin des échec-
dromes n'est pas significatif ? « La
discipline est active ici et à
Ndzouani. Effectivement à Mwali,
elle est moins enthousiasmante.
Elle flotte encore au stade embryon-
naire », répond-il. Mais, des efforts
sont évertués pour sa redynamisa-
tion. Fomboni et la zone périphé-

rique seront les 1ers à être sensibili-
sés. En guise de conclusion, le pré-
sident de la Fcje crie : « Nous lan-
çons un appel pressant auprès des
sponsors, du Comité olympique
comorien, des autorités régionales
et nationales, etc. pour nous accom-
pagner afin de mieux vulgariser la
discipline et préparer ainsi des
echequistes crédibles ».

Bm Gondet

FÉDÉRATION COMORIENNE DE JEU D'ÉCHECS

La discipline est opérationnelle dans le système éducatif
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Compte tenu de la recrudes-
cence de la violence faite aux fem-
mes et aux enfants, les associa-
tions de la société civile lancent un
cri d’alarme et demandent le
concours de la justice pour arrêter
ce fléau une bonne fois pour tou-
tes. 

Le 19 juin dernier, les organi-
sations de lutte contre la vio-
lence et la diaspora œuvrent

contre la violence basée sur le genre
ont, dans une conférence de presse,
déploré l’insécurité judicaire qui
règne dans le pays ces derniers
mois. Ils ont cité entre autres les
viols sur des mineurs d’Anjouan et
de Ngazidja. La présidente de l’Ong
Hifadhui a montré que nul n’est
censé ignorer la loi. « Cette situation
doit interpeller un peu plus les auto-
rités que les citoyens que nous som-
mes. Nous appelons à l’autorité à
faire connaitre la loi, à l’enseigner, à
l’expliquer, la vulgariser et à mont-
rer aussi aux citoyens que des lois

sont là et elles sont faites pour être
appliquées et respectées », avance
Rahmatou Goulam, tout en ajoutant

que « nous demeurons les avocats
de nos enfants, de nos sœurs et de
nos mères face à la recrudescence

des ces actes barbares ». 
En tant qu’avocat et porte-parole

des sans voix, ces associations mon-

tent aux créneaux pour dénoncer ces
actes et rompre le silence trop long-
temps lié à la tradition et la culture.
Faute d’une justice équitable, les
citoyens se font parfois justice eux-
mêmes. « Tout cela est la consé-
quence de l’état de notre justice, et
la population ne doit pas baisser les
bras face à ce dilemme », dit-elle,
avant d’ajouter que « nous ne comp-
tons pas nous laisser faire ou nous
taire. Nous ne pouvons pas aban-
donner et donner des armes à ces
bourreaux pour tuer nos enfants ».  

Les associations ont saisi l’occa-
sion pour saluer le travail remarqua-
ble du parquet général, qui, depuis
quelques mois n’a aménagé aucun
effort dans cette lutte. Elles en
appellent au président de la
République, garant des institutions,
de sanctionner les magistrats qui ne
font pas leur boulot dans ce genre de
dossier. 

Andjouza Abouheir

Achmet Said Mohamed, leader
du Mouvement Hury, a signé son
testament en réaction aux propos
véhéments du directeur de cabinet
chargé de la défense et secrétaire
général de la CRC, parti au pou-
voir, Youssouf Mohamed Ali. Une
façon pour cet ancien candidat
aux présidentielles de mars 2019
de réaffirmer son opposition au
régime en place. A travers ce cour-
rier qu’il dit avoir adressé à la
communauté internationale pour
leur prendre à témoin, Achmet
Said dénonce encore une fois la
situation politique du pays. 

En conférence de presse, le
directeur de cabinet du prési-
dent de la République et

secrétaire général de la Convention
pour le renouveau des Comores
(CRC), principal parti au pouvoir,
s’est montré ferme sur plusieurs
sujets d’actualité. Prévenant qu’il
n’y aura pas d’élections en 2021,

Youssoufa Mohamed Ali alias
Belou a même suggéré à ses détrac-
teurs de l’opposition à « préparer
leur testament » puisque le pouvoir
les attend de pied ferme. Ancien
candidat aux dernières élections de
mars 2019 et opposant au régime
d’Azali Assoumani, Achmet Said

Mohamed a déjà rédigé le sien en
réponse à cette mise en garde du
chargé de la défense. 

Regrettant une telle bourde, le
chef du mouvement Hury cite « des
propos outrageux et d’une indélica-
tesse inexcusable ». Depuis Paris où
il s’est exilé « en raison des persécu-

tions politiques à l’encontre du
mouvement Hury », ce docteur en
sciences de la vie et de la terre et
professeur à l’Université des
Comores dit léguer tous ces biens à
ses deux enfants et nomme «
l’Union Africaine comme adminis-
trateur et l’Organisation des Nations
Unies comme tuteur ». 

Dans une autre vidéo publiée sur
Facebook, Achmet Said Mohamed
prend à témoin la population como-
rienne et annonce avoir rédigé son
testament non pas par peur mais
pour prouver combien il reste atta-
ché aux accords cadre de Fomboni.
« J’ai fait mon testament et je l’a-
dresse à la SADC, l’UA et l’ONU et
j’exhorte l’ensemble de la popula-
tion leur répondre en rédigeant cha-
cun son testament », conclut celui
qui n’a jamais caché son opposition
au régime. 

A.O Yazid
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Achmet Said Mohamed leader du mouvement Hury

Associations contre les violences faites aux femmes et aux enfants.
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Achmet a signé son testament…
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Le ministre de l’intérieur s’est
exprimé hier jeudi suite aux inci-
dents qui ont lieu ces derniers
jours à Mitsoudjé, ou au moins un
véhicule a été incendié en guise de
protestation contre la gestion du
pouvoir au niveau villageois. Le
patron de la sécurité publique
Mohamed Daoudou annonce
qu’une enquête est ouverte et que
les coupables « répondront de
leurs actes ».

Dans une conférence de pres-
se hier lundi, le ministre de
l’intérieur qui est en charge

de la sécurité publique a d’emblée
condamné les incidents qui se sont
déroulés à Mitsoudjé ces derniers
jours. En effet, au total deux voitures
de fonction appartenant à l’État ont
été brûlés ou saccagés par des indivi-
dus non encore identifiés. Face à ces
actes, le ministre de l’intérieur a
annoncé l’ouverture d’une enquête
et promis de traduire les coupables

en justice pour répondre de leurs
actes. 

« Ce qui s’est passé ces dernies
jours à Mitsoudjé est inacceptable.
On ne peut pas baisser les bras et
voir des jeunes s’en prendre à des
biens de l’Etat en toute impunité »,
réagit Mohamed Daoudou qui
regrette les conséquences financières
qui incombera à l’administration
publique, laquelle sera obligée de
mettre la main à la poche pour ache-
ter d’autres biens. En parallèle, le

premier flic du pays a annoncé
qu’actuellement la police et la gen-
darmerie travaillent d’arrache-pied
pour trouver les auteurs de ces actes.
« Nous allons les retrouver et ils
auront les sanctions qu’ils méritent
», promet-il.

Le ministre de l’intérieur a saisi
l’occasion pour appeler à la paix et la
stabilité du pays. Il regrette toutefois
les propos de « certains responsables
» qui « incitent à la déstabilisation »
du pays. Difficile de ne pas faire le

lien avec l’opposition laquelle, ces
derniers temps, reprend du poil de la
bête. Sur le couvre-feu instauré
depuis le mois d’avril, il appelle la
population à se conformer à cette
mesure qui malgré tout fait grincer
des dents, surtout que la durée est
indéterminée. Le premier flic appel-
le également au strict respect des
mesures barrières pour pouvoir com-
battre l’ennemi invisible qu’est le
coronavirus. 

Ibnou M. Abdou

FAIT DIVERS

Une enquête ouverte sur les incidents qui ont eu lieu à Mistoudjé

La Gazette des Comores
Directeur général
Said Omar Allaoui

Directeur de la publication  
Elhad Said Omar
Rédacteur en chef
Mohamed Youssouf

Secrétaire de rédaction
Toufé Maecha
Rédaction

A. Mmagaza
M.I.M Abdou
A.O. Yazid

Andjouza Abouheir
Nassuf Ben Amad 

Kamal Gamal Abdou 
Nabil Jaffar

Chronique Sportive
B.M. Gondet
Mise en page

Abdouchakour Aladi  Nourou
Responsable commercial 

Mariama Mhoma 
Documentation  archiviste

Mariama Hassane
Photographe / Site Web
Mohamed Said Hassane

Impression
Graphica Imprimerie

www.lagazettedescomores.com
Tel: 773 91 21/ 322 76 45



LGDC du Mardi 23 Juin 2020 - Page 4

    

ANNONCE


